
ifeariMuCUrh 
I décembre. — On annonce offl 

près l'ouverture du Parlement, 
n dépotera uns proposition pour 

I «Ma suni ternaire du règne de la r ' 

DISCOURS 
c i© IDtvdL D r o n 

ft LA CHAMBRE 
sur les majors de l'armée 

Dans une des dernières séances de la Choro 
Ire, M. Droe a prononcé un discours for! bien 
accueilli par lea députée coneeruant les méde-
sins-majors de l'armée. Kn voici le leste d'tiprèi 
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a de la 
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sur tes cadra» 

BCltl») pour W7 
tuepeler à II. la 
« i iMi méconnut auiourd hui 

La loi du » inillat't— 
neaihre dea classes de 
•Ht « eu pour caWde doubler l'effectif de 

K de première lifae. Mata, «Ha ' 
ttomm décatie sa*mt «nuée 18 

R'il M tartinait pu d'augnKntur le»en"w.tifï' 
lait aussi mettra «a rapport avec eut lea c 

de l'année. Ca»t pour* toi an repporl dépoté le tl 
•art 18W, an unmde-ï. eommisÀotè 

lu «ngagsuiuuU f« 

dn » juillet ïtW a augmente de trots le 

année 18SB, on «'«perçut 

mettre en rapport avec M I lea cadre» 

de rii-.nro. 
ona preeiaeni. ni. Mni«ret. concluait t l't 
«M *M cadrât pour 1M différente «ervic 
•i concerne le rarpe de tant*, il proposai 
t 1,141 te nombre da médecin» miliUirea 
u*qa «W* et qui n'eet encore sajou rd 
l.ï7o. on. en {comprenant, lu «0 slagte 

1 1 * 
In Val de-OrAcn! 1.336. 

M.lsoomts de Lanjuinalt. 
M M en lampe da paix ; un n'a qu'a utiliser tes 

M. Dm* - Mon cher enllégu*. je val* m'effor 
Bar de root déinoutr. r qu'il n'jr ai e pts «sses. Kn 
sens cas, je urai Irèi heure « de dit-«1er co point 

Voici an quels terme la eommîuien dé l'année 

I paru indi*p«nubti 

rsttm on de territoriale. Héme avec le chi 

jatliflsit ta pro|>< 

itTëâVeàb" 
oriale. Héi 

anal elle s'ett arrêtée, il n'««t psi absolument cer
tain qu'on peiaae nlacer an médecin dn cadre actif 

"a téta de toute• lot formation» 

eta législature appi 
aboutir au plu "te. 

a réoisa». dan» nn rapport eopplémeotaire 
h demander le vnte des 

tle«té«s. C'est ainsi qM I; 
Dour l l l t n - ' — ' ' 

t te génie. 

1*7. 
e des partie «n 10 juin l«*tt. 

nota te M du cadre» pour Hnfai 
te'cavalarie et te génie. 

C'était denu an ajournement anqnel elle 
tait, «ait oa n'atait pat nn enterrement ; et 
•tan atètnee in t apport Méritent d'être rappelée 

e Hou aron» «tetic ajumraé, malrre no 
tien dn projet qui nou faiuient 

i que le prei 
le nrneneine légialatora tera de ré*oudis lu de lira-
te* ejHMttnna qua du rirronxtanect indépendantes 
«V aai voteadat nou sMiyaal d'ajourner anjuar-

Je ne rrolt pu que mon collègue II. da Lanjni-
•ait ait prrt*-te contre les terii.es de ee rapport. 

H 1« comte do Lanjuinatt - J'ai voté contre. 

«n ie reprodui 

La ropnnw da rendra) Xurnndes. alora 
«te la guerre, fut tout a fait ««tagorwiue : 

- * - î . éW-il, 

qui parlait «Un ci 

"TaentM *8U «t l'année iSM «tètent tennUu 

B'M M tôt proorciane rfe en qui uaraianail «i nrgent 
ntoie auparavant, celui do noa «alléguas qui rou

tait apporter ici la parole te plate autorisée. If. le 
docteur Unaetongue, vient questionner M. ie mi 
a»4n anr ses intention» et démontrer k la Chambre 
In aécaaaité de rétablir l'harmonie numérique entre 
ne cadres du «srvbo actif et le enrpt médical de ré-

• . le ministre de 1 a guerre. Moniteur nron.ii 
vous le vouln. je vous donnerai satisfaction d'un 

M Dro» — Monsieur le ministre je tiens a mon
trer — puiaquo c*U a «lé contesté — que le corne 
de tant* a ait pu! «a en moment, k la hauteur de la 
awiaaton qui lui incombe. Je tarai d'ailleurs trèa 

| M n j 
tout h l 

é par anoi mamn, avait il, «me N 
«àdecint mililair*» «at trop minime. 

Noua et'ojon» «a ce moment cinquante aédecint a 
Madagascar et, p&udaut u t hiver, je reeevais cha-
«JM jour du demandes du commandants de 
«orne d'armé*, en rsisott du nombre in»nteunt itej 
nneiLdn*. dnniandu aniquellu il ai était trta dif» 

« Cela ti<mt iridemntest ant circonslancre parti 
ealiérudatta In-queltes août nous «ommua trouvât rei 
hiver : main il n'en ait pa* ntoin« eartaia que le 
•uabiai des mseteciu militaire» eet tunftWnl. J< 
«NMtpU (n'entendre avec le rnmniisaion de l'armét 
njaar tonmettre le plut tôt possible ft la Chambre 
«a projet de loi desbaé t cotopleter notre eorpê da 

Prw d« dur année* u aont pansées depnit que 
fat mifiietre de In roems a fait ma dtVUralir>ns dé-

t tuijonrs an même point 
,>r6vo<t aucune modinealion. 

s la Chambre connaisse la situa
tion r-MCte. et je'vais m'effur-!flr par quelques faiU 
delalm Taira ntnnsitra. La queelion ta vaut la 
aeinc. (Pi-Ut f parle/1) 

Pour le ont da guère, c'ett ta principe générale-
aaeatrecMnu qu'il fant mettra un médecin du cadre 
actif ft la têtt de toulu les ferma lion t unitaires. 

vCnst ce qnn M. Lannelongne trsduinait »1 j a dent 
ani h la tribune, tou u t forme ditTérantë. quand 

• Il faut »n aff>-t tenir compte de ronsieVrifions 
tariiniquee îniportanUs : il T a ta ligaa do feu. noa 
loin la t>ottc de ueonra, l'amhnlaue, l'hôpital da 
campagne, l'hôpital •l'évacnalion ; il y » U tout an 
•arh*iternn-ot de rapports entre las aoaaneUanla et 

aa Ulienmat luaffaaatl aaw Maarvtetdn gêrt* 
liapartltn. tt aujourd'hui, dau tea aoptUui 

muiairea, le garde ut aeanrée par ajniî Par det 
iaftraaian. Parfois, eu inftrmiere paarael ttre. je 

-*- -m ataduiaa «tant S. iï), 
ml pu uu»m l'eipé 
oolues pour intervooir 
ice. (Trèa bien t TrCs 

AJnt'i dose, oa peut dn-o qa'anjaani'hnf. daat Je, 
t Niilitaires — BBAMM en temps de pait 

enfanta du pava ne eont paa i ' 
te toute la teleritc désirable les f 

r&r~ 
auxqneii 

~ rétUHté, — 
•'ou «a matériel uuitàiro eaaetdérable 
l i . i n l l e • ] , • • 

i de tous : 
duite t Madagascar t (Tria U 

:mt ter le dévonmeat profotsioanol d t̂qual' 

5.300 K r t a 

Ka que, par leur ioexpe-
iros, ils t" ' _ 

de faibleut pot 

Telle ait ia Vit nation tur laanelle j, 
I «tiention. J attends avec conllaoxa la réponse 
M. le mioiitrc de U guerre. Il était rapporteur 
la loi dut cadres au Sénat, et il u rappf " 

que lorsque tente loi vint «n disco 
mcdfccin miliUir " 

contre l'intulltuii 

preseulici 

itairo e a a i ' " 

a competeii.c sout rt> 
— oubiio u coo 

eorae de' réserve de o.30t> 
* profotsionnol 

oncore faut-il que 

i. «i vont ne voatei | 

| T r « . b i r a , 
r laquelle je routais attir, 

rappelle 

il lentement anr lea 
r les 

formelle* qi; 
i qni lui furoal 
générât Billot. 

goarre, U. le gênent Zur-
'* consenti! h garder le 

par le rapporteur 

liaelan, qua If. Lourli 

J'espère, el j'ai te droit de l'etpêrer. que M. le 
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(tonique électorale 
Les Elections sénatoriales 

UN DÉLÉGUÉ PERPLEXE 
Cambrai, le 31 décembre 18<K>. 

Moniteur le Rédacteur en chef, 
Etant délégué sénatorial, je désirerait avo 

n petit renseignement. 
L Echu du Nord qui, depuis plus de dis mo 

e laisse pas passer un jour sans attaquer It 
taa'eurtcl les député? du Nord qui n'ont pat 
DUIU ee joindre aux adversaires de parti-prh du 
liniatère Bourgeois, derrait bien avoir i'obii-
eanec de faire savoir nettement aux «VlmWaaal 

.oriaui ce qu'il pente des députés ralliés de 
: département q-ii, 

tfre flibot, le 28 octobre iH'Jii, ont été la cause 
de l'arrivée aux affaire*- de ce naiaaafttre Beat 

dootle souvenir seul est pour \'£cho du 
cauchemar inguérissable. 

doit paa ignorer que, si 
Nord 

L'Echo ia Nord 
les républicains du Nord ont soutenu le 
lire Ribot, le 18 octobre 1895, MM. Dnimette. 
DesjurdiQ, Lemire, Lover, ont volé contre lui et 
que, si M. Plicbon a a pas volé, c'est que, d'a
près le Journal officiel, il était en congé. 

L'Echo du Nord ne doit pat ignorer, en 
outre, que, bien loin de regretter ce vote qui a 

" fucotuses conséquences, — en voir 
ion dans la collection de Y Echu, — 

M. Dantotle, qu'on nous fait passer en te mo
nt pour l'un de ces républicains libéraux qur 
vent faire triompher, le 3 janvier prochain, 
vieux parti républicain dont i'JfcAo du AWet 
dit le ritef dana notre département, a tenu a 
ïrtner énergiquetnent, a <a séance du conseil 

généra) du 16 avril dernier, qu'il persistait I 
être enchanté d'avoir renversé le ministère Ri
bot, maigre toutes les horreurs déjà repro-

minislére Uour cfaéet, k cette époq 

On peut lire, en effet,* 1a page T&ï du i 
idu officiel des séances de noire assemblée 

départementale, le pttsase suivant : 
M. Evrard Etiez M Ribat sera cerlalne-

trî's surpris demain quand U apprendra 

it. Plkhoii - Ni moi noa 
que M. Plichon était en congé). 

Dan* : M. Bvrard-Etict. 

« te tadiret de tS°T ne prévoit a 

militaiiSH. 
r la enmmai 

e nomhrn. de- medeeiat mililairaa. qui c*t 
" M* pair 

irnte -> 

reste pa* «n •» 
f"'ir lea ItOpiU 
uns. 

a pour ia commandement 
-'^eeint nàllitairan. 

i peine ufiteant po'u: 

n cadre aelif, 
in dn cadr* actif «j . 
lupag-ue. Toit* aa fait pré-

pas, da toata tvidenee, iatul 

* p«T Z.100 on t.KO mMaetu mélilairu. Ri ce 
unagne nui pu ohaWéa «te dtttaesmr 
i ton pertonnai •rmeftYsf dame dea colo-

• <Msme Madavatcar. te TWlfn, U ' 

. Gabtiftl Dufauro - Ùt, » a t il 
m t *u Kraoea on «a AllanangneT 

_. — Cttt antre «aô e, ma 
i. û n'ai s u bit U autâsbau; dn , ceJ. 

» «te | s t m , Taon vaves 

nauur tes teiwias d'an* uni-

.pénedndn *Jak.Jp«, j * . p. 

plus! ( « • ! 

aua les eaa, il ; 

el je ne le regrette 

Je crois que, snns être d'une curiosité eiajé-
rée, les délégués sénatoriaux auraient intérêt à 
connaître Nettement comment il peut se faire 
que ÏEcho du Nord 

t bonne volonté, je n'v i 

blicnins de Cambrai n'ont pas été pins net 
que moi. C'est pour celte raison que, en déses
poir de cause, je m'adresse trva retpeclueuse-
incat à ÏEcho 'ht Nord lui-même. 

Vu délégué perplexe. 

LEHL»i «MIRES 
LE RECENSEMENT DES VOIX 

Jeudi, fc trois heures, a eu lieu h la préfec
ture, bureau numéro 5 du eons*il général, le 
recensement des ton pour les élections consu
laires. H. Grand, conseiller de préfecture, était 
secondé par MM. Tribourdaux et llnpied, 
conseillers généraux. Le recensement a pris la 
vers cinq heures. 

UaULft 
Quatre juge* titulaires pour deux a u 

Inscrits, 8S59— VoUolt, i « « 
MM. Emile Reuxé, ancien juge 43.17 voti 

Alfred Scslbert, ancien |nge l!(4îl 
Alberl Crespel, ancien juge 15S1 
Georges Wsllaerl, juge tup. 1MO 

Divers « 

Un jug;* titulaire) pour un an 
Votants . i'W 

M. Emile Leblaa, juge Stipp. iJflt voix 
Divers *"* " ^ 1 2 * 

Deux JufeNi tuppléanM 
. Inscrite, 4800 - V'.tanin» 1559 

MM. Derttte fl volt 
Lother 1 

lut* de l'Uni rommertimb 

MM. Démet, négociant 771 voit 
DMurinont, fllateur «tM 

Lûtes diiërêt* 
MM. Alphonse Wieart. négociant 

tn toilea 4114 «tés 
Cftsrtes Vefvernte, avaneranjef <4<7 
DnntrekmaaTr/, nénatc. t » 

MM. Lefranc 405 « i l 
'Cirard 14S 

Un juge) Utnlaita pour un t a 
M. Broudehoui 448 voix 

Divers I 
Deux jugea suppléants 

MM. Billiet 157 voix 
Lediau '39 

• U N K E R f J U E 
Inscrite, 3441. — Volants, fit 

Doux Juge* tituUiraa pour deux a u 
MM. Desrargfis-Loosdregt 5él voix 

Oenovelle U& 
Divers 4 
Deux juges suppléants 

MM. Cabour S41 voix 
De Clehsatte! S38 

Divers 4 
C A M B R A I 

Inscrits, 4307. — Volante, Ml 
Deux juges titulaires pour deux a u 

MM. Duroyon l'ngn 
\Ku 

4W 

G de U série 

4K3 voix 

Election d'un juge suppléant en dehors do 
la série sortante 

LES GRANDES MANŒUVRES 
IlA.VS LE NORD 

Nouveaux détatli * 
Ainsi que nnua l'avons «Ht déjà, notre, régin 

sera l'«n prochain le t h " ' " *—*-«*- n 
tairt 

i l'an prochain le théâtre d'opérations miii 
i vit jn. 

h le corps manoeuvreront l'un con
tre l'autre ; mais les opérations offriront cette 
fois un intérêt tout particulier en ce sens qn'elles 
seront combinées avec des manœuvres de la 
flotte qui tentera de surprendre on des grands 

troupes de terre devront tendre à empêcher le 
débasuucment. 

Certaine tacticiens soutiennent que ee débar-

3uement n'olfre aucune difficulté, tandis que 
autres — et le minisire de la guerre en télé 

'«tien n'est pas aussi 
faeile qu'on veut bien le dire. Or, le général 
Billot parle en connaissance de cause, car il 

Minait admirablement la situation, ayant été 
la tête du 1er corps d'armée pendant de lon

gues années. 
tenter sera donc det plut in

téressante,' en raison nténM des avis contradic
toire! qu'il soulève déjà Le ministre de la 
guerre et le ministre de la marine, l'amiral 

esnard, vont arrêter ensemble les grandes 
lignes du thème général; on s'tllachera k dé
montrer que les côtes du Nord et du Pas-de-
Calais n'ont rien à redouter d'une expérience 

i accident dont 

let-

attrail des grandes 

direction dit général Jn< 

ici! autorise le maire à aller 
pour s'opposer h la réclamation de MM' l.-B. 
et Louis Crau. relativement 

i de leurs chevaux aurait t 
M. le maire donne communication d' 

tre l'inlormant que le Conseil d'Etat a définiti
vement rejeté la surtaxe de -7 Intact p/ir hec
tolitre tur les vins, surtaxa volée le 17 juin 
dernier, 

Les fournitures diverses pour les travaux ma-
itiels dans les écoles de tilles seront mises en 
diudicalion. 
M. le Maire donne ensuite lecture du rapport 

annuel du service médical scolaire. 
Futur batrentu de ponte 

D'rni accord intervenu avec l'Administr»tion 
raie, le futur bureau principal des postes 

l'empla. 

Nominations officielles 
Nonn. — A rekMtte» «tel 0'treatur d'Etat major. 

- M Oiganll. archiviste de 8n dette a l'ijut-ma-
or de la $te division d'infanterie ffte carpe) est dé-
ifnd pour être eniptoru S IKtat-major dn eomnuu-
leoient de «uhdivision de région de Pérauno et 
l'AHheville lia corpt), par permuUtion avec M. 
l'archiviste Àuborl, qni patw k l'Elat-major de la 
'"1 division. 

M. Cornu, lientennnt dn 1er bataillon a Calais est 
ssaé an 15e régitaeot. 
M Blancheur, lieutenant du 37e régiment est 

Dictons de Noël 
f> qrrU y a de plus curieux dans lea vienx 

dirions relatift h Noël, c'est leur nombre et leur 
unanimité caractéristiques contre le «clair de 
lune, » la nuit de Noél ; lisez plutôt : 

Clair dn lune a Noël entrante, 
Clair dans les champs l'année suivante. 

Et d'un I Un second : 
Qi'snd Noël vient en clarté. 

Vends ton bienf pour acheter dn blé. 
El de deux 1 Continuons : 

A Notil la tnne en son plein. 
Vends ta jument pour acheter du pain. 

Et de (rois I Ce n'est pat tout : 
Clairet nuits de Noël, 
Claires javelles. 

Ei, SSL un seul, car il v tn n d'autres et 
vous eu fais grâce : 

Noël patsé eau* lnne. 

Mate « » « M éclairé. 
feaucoup en ptille, peu de Hé. 

Par contre, il y a aussi • Noél sant lun<* » 
mate je n'insisterai pas : 

NUI aant Une, 
Sur trois nrebie ej*an resta qn'nnn 

Passons à un autre ordre d'idées ; nos pro
verbes appuient encore sur oelte Intéressante 
remarque que le temps de N.iel influe eu 
"emps de Peines el qu'il vaul mieux geler 
décembre qu'en avjil : 

A Noël au balcon, 
A Phques un tison. 

Autrement dit: 
Noël, si la pron-U le soleil, 

Ce que les s 
l Mq« 

i expnmnienl » 

Enfin, nous termineront cette série de dictons 
de Noél, par les trois suivante : 

Les jours de Noéi fcoutidee 
Donnent s; euiert et tonnaaai vides. 

Celui-ci est moins pessimiste: 
De Noël s'il neige su lendemain. 
Las tiras sent chargeât sa grains. 

Le dernier est sinistre, mais n'ayons pat peur, 
cela n'est rien : 

Entra Nota" el k Castutelear 
Vaut bien mieni powr te paysan 

t doostmr d'un bon feu devant lequel i) est si 
igréable 4e s'asseoir en celle tateon, et 

penserons un instant aux tnelbeuresni qui sont 
aanj estas, 4 «eux surtout %nek uaassft isusne) 

Chronique Locale 
ROUBAIX 

CONSEIL _MUNICIPAL 

Session ordinaire île iwremhn 189G 
Le Conseil mttnicip.il s'est ivmi, hier soir, 

la Muirie, dans lu salle ordinaire .io ses diiih 

La séance a 4U ouverte fl S beuras netH t 
IUS la présideare de M. Cirrclle. maire. 
Etaient présenh : MM Carrelt-ï, maire ; & 

>bry, Lepers, Coutelier, ilr'rin, De Coel 
ilbéo, adjoints. 
MM. Coupes. Hî pe). V.nid.'pii!!..'. Ilon.'h.Ti.'. 

Ponthtcu-Carpi-tHicr, H.'donk'*r, Dujardin, Van̂  
inuten, l'enaul, Uuivaiier, Nys, (ionec, Morel 
Viulliiil, Loiultarl, l'oiinMH. 1',-ljl, Carpentiei 
Louis, DélaHfé, Stleaoe, Vl'icliarl. Pcrzeit.', cou-

Absents : MM- swiniliq. nn i f i ns.«3ulo4\WuV 
fart, conseiller»-. 

Excusés: MM. Roussel et Ihibrulle. 
Le Conseil approuve les pro>n-verbaux des 
anees des 13 et «1 novaubr- tSM, Irsquch 
mt adoptés sans observation. 
Le Cunsetl approuve les eomptûs iidminislrs-

fs de gestions de l*ï>3 ; tiii<i;:ct Mippiomcriltiire 

Condition publique, un marché de charbons 
M. Lepoutre-Sii, un marché île coke 

M. Hertens, et autorise la tonditinii publique 
pourvoir c*n cassation dans son procès 

contre Is Condition nsjbÛqtts. de Paris. 
Le Conseil liquide h 500 francs la pension de 

retraite du lieutenant dcB nosnsijfaff M. Vanac 
Itère Agapit. 

La demande de concession gratuite pour 1 
sépulture de Mile Klise Déroulais est renvoyé 

Substituant le nom de M. Ih-lot. iuspeoteti 
primaire à celui de M. Miti-d, le i^ns.-ii décide 
que le nouvel inspecteur touchera l'indemnité 

Un homme broyé par un train 
«u roiT-DEs-wm 

Hier soir, vert 40 heures, le brigadier d'oclrsl 
Duqueioe, traversait le vole à Ta station dn 
Pout-des-Arts, lorsqu'il heurta le cadavre d'un 
homme, gisant coupé en deux sur le ballast, k 
coté de la voie dea Irains venant de Lille. 

La moitié du tronc et tes jambes étaient entre 
les Voies. La tète elle reste du tronc, de l'autre 

rues d'Hem, Ternaux cl du houlevaru d'Uni 
,, dans les écoles de filles de la rue Olivier d« 

Serres, ainsi que ceux du pavillon extrême de 
l'aile gauche de l'Hôtel-Oieu II reçoit également 
la grille et lo portique do la 3e entrée du cime
tière. 

Pour le service municipal îles eaux,le Conseil 
approuve nu marché passé avec la Compagnie 
de Lent pour la fourniture de charbon en i#Hi, 
1897, 1896. 

rprotiva le budget de 1897. la révision de 
série des prix, un projet de logement pour !e 

nées imnim, peur le municipal des 

jusiiee 

fétude. Us i 
achèvement. 

RAPPORTS DES COMMISSIONS 
Kudartl p r i m i t i f d« «81»? 

Ce rapport présenté par M. MoreL prévoit 

Excédent det «celtes 
tur les dépenses 4.69d M 
Il comporte en outre l'migment&tion en nom

bre du personnel de l'octroi el du personnel de 
1s police municipale; i-erlaines»économies k 
réaliser sur le service de l'ébouage. 

Il prévoit 44x,0OO i'r. pour les cantines sco-
ires.ce qui porte de 40 ii 411,000 f.ls subvention 

formant le continrent de Ville dans les frais de 
foiiclionnement de l'Ecole Nationale d'.-s Arta 
industriels. 

Il est adopté. 
Sur le rapport de M. Aiiiille Csrpcnltnr, le 

Conseil accepte lu création d'un prix perpétuel 
par la musique municipale tt « 'ïrnnde-Harmo-

rapporl 
I .te "ir 

' de l'Êeole nationale de t 

de M. Vdnmullen, la retraite 

Atijudicatior 
Mar-li miiin, k onxe heures, i! 

ds.is une -les salles de l'Hôf • 
adjudications devant M. A. Di 
oui prc,i,tuit le bureau, assisté ( 
M. J. Coutelier, et M. Ghiot, conseiller muni
cipal. 

Pour l'adjudication au rabais et tur 
tlont Rachetées de In fourniture des bott 
linéetau poreonn*! des divers services 
paui pendant les années 4897, 1998 el 1899, la 
dépense annuriJe était évaluée é 5,200 francs, 
et le cauti Minetnent k verser fixé k MO francs, 

M. Alphonse Verfaillie, de Roubaix, a été dé 
duré adjudicataire avec un rabais de *),â» 0)0. 

L'adjudication, au rabais, aant traction de 
francs, sur soumissions cachetées des travail 
d'achèvement du ravage de la chaussée de II 

projtt adopté rue de Tunis, 
par (eCbnoeii municipal, dans sa ténnee du 17 
juftlet lfvftg, et approuvé par M, le Préfet du 
Nord le 13 novembre dernier, dont le devis 
s'élève k la tontine de 2100 fr., y comprit celle 
de 137 fr. M pour les dépi 

Tombé© d'une échelle 
Hier matin, vers huit heures, un pénible 

dent t'est»produit rue Sébaslopol. 
M. Alfred lient?. Agé ,1e ST» ans, tapianiei. 

des Fabricants, était monté i>iir une échelle de 
3 mètres de hauteur mettent un deuil k la porte 
delecournVNnrtin. Tout h coup, l'échelle fil 
bascule, précipitent M. Uenly tur h pavé. On le 
releva aussitôt et il fut transporté à son domi 
eile, ou M. le docteur Harlet vint lui donner dei 

gantées" 
Dana tes poches, on a trouvé un |i 

naie contenant 1 fr. 15 centimes cl tu 
de potier portent l'adresse suivante: 

M. Eugène VINCENT. 
Faubourg Saint - Jean , 7. 

Orav-sur-Soin • ( 
Sur U boilierde ta montre,tolalmi 

il semble qu'on puisse lire le nom da ' 
(>n ignore s'il y a accident ou sui •! 
L iJeutité n'a pu être établie. 

espèce de «entrai nU qui r 

Henri QnievraiB avstC 

dépoailiou. t ta 
teurt. 1\ déploro 
tes di Mette la rtlo da te jnattee. 
Dans l'andience dernière, Hei 
é condamné par défaut k t jours de pri 

avoir boltu. salle Douiiniqne. demoiselle l'A 
Hsrmance. Ajtnt fait appel de eetlo aentenc 

p'anres ta déposition, demoiselle Hemmn. 
ir de bal, aurait enlevé lo chapeau il" Ar'liu 
irier. jjelal-ci. eraifSaat lee flteta de ia ) : ai 
nt. «lirait deléfue Henri p . » | , i rtjpportc 
•vrn-ehsf, et Henri aurait rranpé Uermuu.-
nium vient confirmer lea diras «te étatoii: I 

ifllrniant qa'aa se ta 
f te haut de forme do Serrurier, 
jolé dane l'atc 
aurait gisoté 

Deux accid .nts de travai 
Mardi après-midi, vers 3 heures, un accident 
>sl produit k la filature Edouard Ferrier, 

d'Hem. Un ratlacheur, Henri Dccarme, Agé de 
s, demeurant rue de l'EpeuIe, cour Disxin, 
i voulant rattacher un fil, s'est fait une 
se k la colonne vertébrale, N. le docteur 

tiodefroy lui a donné des soins. 
— Dans la toirée, vert six heures, uu autre 

accident t'est produit 4 la filature Lemaire et 

incapacité la travail de 

A propos d'une affaire de viol 
Nos lecteurs se rappellent l'affaire de viol qui 

s'est paisée dimanche soir, au boulevard de 
Strasbourg. 

Hier, M. I 
de Lille est 
Mme Buuiengcr, dont l'état parait grave. 

Un voleur de saucisson 
x après midi, vers 3 heures, un gamin 

de 11 ans, Henri nouvelle, ' demeurant chee ses 
parents, rue du Fonlenoy 104, a été arrêté rue 
de Tourcoing, au moment ou il votait un saucis
son k la vitru 
dite r 
dinement. 

et tapage nocturne 
Dans la nuit de mercredi k Jeudi, vers minuit, 

les agents de service rue du l'resnoy, ont arrêté 
ommé Alphonse Declerok, 24î uns, de m en-
dan s ladite rue, qui était ivre el faisait du 

m dépôt du premier arron-
Mf». 

Filouterie de cabaret 
Mercredi matin, deux individus entraient chez 
me Versens, eabareliére, rue d'Alger, et fai

saient pour S fr. 50 de consommations. 
La esta ratière, avant peur de ne pas être 

itvéc, réclama ce qui lui était dû. L'un d'eux, 
loaeph Bacrt, Igé de 89 ans, mécanicien, de-
meurent rue de la Fosse-aux-Chénea, cour de 
'Aigle-d'Or, ta rassura en lui montrant une 

File appeler l'agent de i 
quartier, qui arrêta "-"" 

Conférence populaire 
Mardi dernier. M. Dante, profeetuar à l'Institat 

Colbert, a Tourcoing-, a fait, h l'écnlo de garçons di 
ne. Delesenne, ane conférence sur le sujet eni 
inelqnea préjuges ooncornant l'hygiène-
prè «voir, par divers exemptée, montré i-ombiei 
« niècle tout positif qa'il «oit, sacrifie- encan 
préjugea. M. Deait ett entré au eoiur de soi 

sujet, lia parlé dea idéet faussée oui régnent cous 
. te nage, le traitement dm 

s las pins ordin 

Un noyé 
fers sept heures et demie, M. 

Broyé, pontonnier, a retiré du canal, au quai de 
Bordeaux, le corps d'uu homme paraissant Agé 
de 70 ana, vêtu d'un pantalon, d'un gilet et 

jaquette noirs et coiffé d'une casquette de 
Dans sa poche te trouvait un porte-mon-
contenant 70 francs, mais aucun papier 

pouvant établir ton identité. M. le docteur 
Largilljêre fit les constatations d'usage et le 

rpt fut transporté k te morgue. 
C'ett vers 40 heures du malin qu'il a été re-
nmi, par son n-veu, M, Aels Gérard, demeu-
nt rue de la Vigne. 
C'est un nommé Antoine Ueljs, âgé de 71 ans, 
ncierge cher M. Auguste Lcpoutre. Depuis 

quelque temps, le malheureux ne seast>ieit plus 
jouir de toutes ses facultés mentales. 

On croit k un suicide ou k un accident. 
Tribunal de Simple Pol ice 

Audûnos JM *-* décembre 
Président, U. Petit, juge, assisté de MU Chape, 

'- "Hee, remplissant U» fonctions de 
Dntbv, greffier, el Louis Buns, 

Clé l'une det plat longues dn 

Soixante d:x affaires étaient iascritet an rôle. 
Maquette, ayant fait des offret de service dnnt te 
meiiére ait, pour ee chef, traduit h la barre. Nata-
illenienl, le prévenu te dufend comme un beau 

diable. Madame avait nn jardin, dit-il, non ce n'est 
pat un Jardin, c'est une tombe, et alors je lui ai 
aidé D'ailleurs, ajoute t it, quand ou no travaille 

is on est nn fainéant et quand on travailla oD a 
i procès. Que taire Y 
{>. que BsqaeUe ee garde bien do dire, c'e-t eue. 

contrevenant an règlement municipal, il a f«'l des 

1 dit le jnga édifié, vont 

|é, reprend l'intrépide 

t M. lé juge 

parlé de certains 
pore* attribuaient 

commissaire de police, 

htiittier audiencier. 

rt il*, et déliaili 

Haqnottc, quand qu'on.. 

rîjis i oecnpo nretqne tonte 

a du Collège, aal tr 
invtnlioas \ 
i femmes. 

Conrtnt, 
KKinde f« 

spectrice déparlemei 
> par Midi 

îrnu.V^dt la 

recousait quatre con 

Moto Courut eoutient la loUlité da procès-versai 
It faut entendre las lomoint. le« ouvritrea. cau«e à* 
to«rt, 

A peineM.-teiafa a-til donné l'ordre d* faire 
avauenr las Uuioine. ne* te prétoire «et an—1" -
•ont («anat 011ns aut aaineîa râarmauts. 

l.'bonorahle bniteier las admire sao» rét« 
dant que, plus prudent. 1 nonoratde groflie 

'--Msa- "— i vous ébahis 
a an*, toutes ces gimlill tendons. La tact de U. la juge, 

«eaocq Aniaaent par avoir rai» 
téoiJtn» qui «s quatenci «veut font t'acroaltr tout 
te savant éehafaudtge do M. Wthaui. Sentait trem
bler te terrais da la défense. I honorante avocat vent 
Ïid te débat ail Item tar te procès-verbal seulement. 

. Chape, ministère paMte, intervenant, dantande 
an* te trinnntl retieaut las aveai d«e tésseint, te 
procès veihnl. en l'nsasea nsUnt net—'-

consisté In fffleture de dlux entes, du ^«r eonsUttr nu aime, asaia kâas 
coté gauche, une foulure du poignet gauche, et eetter. Il reqateH Vnpa4t«at>a« da I 
ses phies contu-ws tu col- droit de la l'ace. U | nal coadtasue Hast Kwawa fe lt 

Î
tiénton de ces diflercatet bkewrei detnandera 
& jours. 

« j r j ï i . - J K 
sinande pour avoir atUttavatUtr aaseuvrartS 

• deUktvrat. 

U, pour défendre «on bien. 
,_ .ju» et minai, levant la jamW 

Vojsnt venir Henri, o'sat aile qui l'aurai» 
CiialUlevn. défenstsr de Qnitrrain, prend 
unt l'affaire ti met lea choses au point llnonst 

qni pouvaient lui an rester. 

Le détll" desivroM«e 
— Vont ctics saoïu f demande M I 
— C'ett pat comprendre. 

L goutta ï lui demsiuie charitable-

„_..r..r, 
Coasexasatai • 1 franc d'amende. C'ett le tarif appjj. 

né a tout lot ivrognes qni ta présentant ; ',*•, <}••-
tillantt ont 'i fr. et lea rîteidiviatet 5 fr. u un jour 
e nmnn. 

L andienco de l'après-midi «st txclnsivciuent rs-

s Wiiituip. avant exercé dea violcn.-es ior 
J J..' Vangelierl, encourt la même patent do 2 

jours de pritcu. 
Charles Verostrset, est an brave homme, quand 

il n'a pas bu, mait quand il a trop levé le coude, il 
devient terrible an point d'eiorcer des violences sur 
ses dciir. jeunes tille», Coralîe, 19 ans et Maria, ana 

Kuvre inftrine. C'est en pleurant que ces deux mal-
ux«uses jeunes filles viennent dépoter contra lésa1 

père, lequel déclare ne laa avoir que « seeon<:-ei*. 
Justement indigne at fortement ému par la sc6aa 

qui «e déroule dcvsnt ses vaux. M. Petit, tança 
vertement co mauvait père, lai déclare tout tant 
que c'est p?r pitié pour sas enfanta qu'il ne te con-
damno qua 3 joara da travail an lien de te ctmr 
damner a la prison ahtai qu'il te mériterait. 

Joan Kiri. 

A qui les chaussures 
ier après-midi, M. Pierre Vampé, demeurant 
des Arts 193, a trouvé, place du Commerce, 

deux paires de chaussures, qu'il t'est empressé 
d'aller déposer au bureau de M. Broigne, 
misssire de police du deuxième arrondisse 

d« U péri..! 

Communication 

la réunion trintantrtelle ; 

présence de tons Us l 

Les sociétés qui naissent 
Par arrête préfectoral en date da 17 dui:embre 

établie ehet- M. 

itanl, d'eteeUeatt'coaaeite d'hvgi 
r te mot pour rire, «nrtnni lorsqu'il a 

remèdes étranges, aaxquolt nés 
les propriétés Isa pins merv«il> 
lu desquels croient encore certsâ» le cent auditeurs assistaient k 

surtout très instructive causai 

a 333 litre» de gai. l e 

lvrl»l»€llo.*« d e l a p e a n 
Dartres. Ulcères, Eetérnas, Vices dn sang tout 
léris en peu de temps par le traitement IW-

parmtir Mrxlrmln du Docteur J a i L - t u n , 
remède agréable k prendre, ne fatiguant pan 
l'estomac et moins coûteux que tous les autres. 

lux étalages de la mhaapisissclc Cous
it* la description de toutes les maladies 

guéries par ce traitement réputé. — Pour loue 
renseignements, s'adresser PHARMACIE COU. 
VneÙH, Roubaix. 
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Chapiiio premier — Dépenses ordinpirat 
A l'article 1er det dépenses, frais d'aùii,inis-

tralien, lelcrédil de 46,050 francs ifiW est porté 
' *0,«00 franc* en 1897. 

Les propositions du maire comprennent un 
mplové de plus pour le bureau du tecr>i:iriat 
ù 1» besogne devient de plus en plua grande. 
Une somme U 801 francs destinée h couvrir 

les dépenses spéciales a résulter de I exécution 
de la lot du 10 décembre 1850, concernant le 
mariage des Indigente. Cet dépenses pourraient 

prises, comme elles auraient pu t'étre dans 
... ,.,sté, sur l'article intitulé « Trais divers s. Kn 
proposant un article spécial, dit le maire, * nous 

- , ! - -ne fois de plus que 
r à In mairie i ouïes 

ra îlilés"poiT"rechercher el obtenir gratuitement 
toutes pièces at tout renseignement pour fa.* 
Hier leur mariage. 

Sien dépit de ces additions, l'article n'ett 
augmenté que de 750 fr., cela tient 

le bureau .le la compta-
cependant S l'employé 

, une augmentation nola-
qu'il recevait l'an dernier 

aérieuse, faite i 
biiité, tout en essor 

Brincipal de ce servi 
le sur le traitement 

en qualité de second. 

de la eomi 
talions de 

• Nous aurions été assez dispose ajoute le) 
maire h ajouter h cet article une •onimc déter
minés, destin. « a donner satisfaction au voatx 
de nés honorables collègues MU. Cochcteux, 
Leveugle et Farvacque, tendant à ce que les dé-
cteratioos de naissances et de décès puissent 
être faites au Blanc-Seau, pour les habitants de 
celte partie de notre territoire : mais nous noua 
tommes trouvés arrêtés par les pret:riptious da 
U loi du 6 avril 188* (art. 7») qui exigent a cet 
effet une délibération du Conseil municipal tut-

décret. 

Nous ne pouvant en eoa«ŝ naSH)e que prier ha 
Conseil de renvoyer Is question Aie 
te Commission det Finances, altn qii elle puisas 
dans une délibération spéciale, faire au Conseil 
telle proposition qu'il j sors. tien. 

•ta «lut rtslirnlrit f f ' l — a.urmen-
teiiont portent ce crédit de 14,000 A «,0Q« 

Serriees des «UttaassiU - U rréuil pou», 
ce Kivice « t porte de »,780 francs *Si,*W. 

, 
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